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Pasteur James MUKENGESHAYI
Un excellent évangéliste, 
moissonneur de fi dèles à la CIM et à la CEM

James MUKENGESHAYI naquit en 1885 dans le village de Tshikama, 
dans l’actuelle ville de Mbuji Mayi. Fils de TSHITENGA TUBAJIKA 

et de NGALULA MUENA MUYA, il était originaire de Bakwa Nsumpi. 
Après ses études primaires faites à Charlesville, de 1932 à 1935, il 
s’inscrivit à l’école Biblique de cette ville, chez les Mennonites et ter-
mina ses études en 1942. En 1939, il s’est marié à Louise NTUMBA 
ANTSHIENGENGO avec qui il a eu cinq enfants, quatre garçons et une 
fi lle. C’est à Luebo que ce mariage a été béni par le Pasteur Daniel 
KALOMBO.

En 1930, dans le village de Kapelekese, sur son lit d’hôpital, il 
avait eu une vision. Il a vu venir à lui un homme qui l’a réconforté 
et qui lui a dit qu’il guérirait dans deux semaines. Ensuite, il lui a 
annoncé qu’un camion viendrait le prendre pour l’amener de Luiza 
à Tshikapa, et de là un bateau l’emmènerait jusqu’à Ndjoko Punda 
(Charlesville) où il devrait rester encore deux semaines avant de se 
rendre à la mission CIM pour y rencontrer des missionnaires afi n 
d’être baptisé. « Après cela », enchaîna l’interlocuteur de James, « tu 
attendras un moment ; et ensuite le Seigneur t’appellera à son ser-
vice ». La vision de James se réalisa tel qu’il l’avait eue. Il partit à 
Ndjoko Punda où il rencontra des missionnaires et leur fi t part de sa 
vision. C’est ainsi que le 7 février 1932, il fut baptisé dans la rivière 
Nsadi par Muambi MPANDA NJILA.
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Après qu’il eut fi ni les études bibliques à Ndjoko Punda, les mis-
sionnaires l’envoyèrent en mission dans de nombreux villages. Il alla 
tour à tour, de 1942 à 1962 à Nkola Nkiem (1942-1945), à Bena Bende 
(1945-1950), à Basonga (1950-1955), à Brabant (1955-1960) et à Dilum-
bu dia Mbumba (1960-1962). Il faut donc noter que James a fondé des 
paroisses (églises) partout où il est passé.

Suite au refoulement des Baluba du Kasaï (terre de Bena Lulua), 
événement survenu au lendemain de l’indépendance du Congo-Kins-
hasa, James a dû quitter Ndjoko Punda pour Kinshasa (1963). Il est 
resté environ une année chez Joseph MUSOKAYI, son fi ls aîné, avant 
de recevoir la visite de Pasteur Matthieu KAZADI venu de Bakwanga 
(Mbuji Mayi) le quérir pour la mission (1964).

À peine arrivé à Bakwanga, James fut envoyé dans le village de 
Bakwa Ndoba, chez le chef KALONDA, dont le nom avait été donné à 
la mission CIM Kalonda de Tshikapa, au-delà de la rivière Mbuji Mayi. 
James y a fondé la paroisse CEM – Lukelenge. Cette paroisse, qui 
existe encore aujourd’hui, est l’une des plus prestigieuses et des plus 
importantes de la CEM. En plus, avec le concours des enseignants 
de l’École Primaire de Lukelenge, il travailla pour créer les paroisses 
CEM-Kabwe et Lwamuela.

James devînt célèbre. Les hommes, les femmes et même les en-
fants de Tshitenga et de la CEM parlaient en bien de lui. Sa popula-
rité était immense ; celle de sa paroisse, dont le prestige augmenta 
avec l’ouverture de l’Institut Biblique de Lukelenge aussi. Il fut alors 
consacré Pasteur en 1969 par le Pasteur Matthieu KAZADI.

Utilisant sa notoriété, Pasteur James travailla énormément à la 
paroisse de l’AEMSK et de la CEM. Sa paroisse était implantée sur 
un sol diamantifère, aussi, cela participa de manière remarquable à 
l’œuvre de Dieu. En effet, ses fi dèles donnaient tout à Dieu, même des 
morceaux de diamants. L’une de grandes réalisations qu’il importe 
de mettre à son actif c’est la construction d’un imposant temple, 
dont les travaux sont en voie d’achèvement. De même, il fut initia-
teur du projet de plantation de palmiers à huile, dont l’existence est 
aujourd’hui un motif de fi erté pour la paroisse.

En dehors de la CEM, par ses enseignements le Pasteur James 
parvint à unir certaines églises qui étaient déchirées par les confl its. 
Plusieurs personnes responsables de ces églises parvinrent à com-
prendre et à interpréter correctement certains versets bibliques 
grâce aux informations qu’il leur donna. D’autres abandonnèrent les 
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doctrines de leurs ancêtres et s’attachèrent à Christ, ailleurs ou à la 
CEM Lukelenge, suite à la richesse de ses enseignements.

Dans son rôle d’évangéliste, car il en fut un grand, Pasteur James 
eut encore une vision. Un jour, alors qu’il était sérieusement malade, 
il vit un homme vêtu de blanc de haut en bas, qui lui disait : « Il te 
reste encore trois personnes à évangéliser afi n d’atteindre le chiffre 
de 2 000 évangélisés. Dès qu’elles se présenteront, tu leur appren-
dras la Bonne Nouvelle afi n qu’elles aussi se repentent et se conver-
tissent à Dieu ». Après cette vision, Pasteur James se rétablit pendant 
quelques jours. Pendant ce temps, raconte Pasteur Willy NYEMABO, 
son fi ls, les gens venaient chez eux pour voir Pasteur James, et ce 
dernier leur enseignait la parole de Dieu. Revenant un jour sur la 
vision qu’il avait eue, Pasteur James dit à ses enfants, dont Willy : « Je 
pense que les trois personnes dont on m’a parlé étaient parmi mes 
consolateurs ». En effet, il évangélisa jusqu’à sa mort tous ceux qui 
venaient le consoler, considérant qu’en le faisant il atteindrait les 
trois personnes lui indiquées.

À part l’enseignement de la parole de Dieu et l’évangélisation 
pour lesquels il avait certes du talent, Pasteur James fut aussi un 
grand intercesseur. Il intercédait constamment pour les malades, les 
pauvres et les personnes stériles. Dans la plupart des cas le Seigneur 
exauçait ses prières.

Originaire de Bakwa Nsumpi, dans le village de Nsana, à quelques 
kilomètres de la ville de Mbuji Mayi, Pasteur James n’a jamais réussi 
à fonder une paroisse CEM chez lui. Cependant, chaque fois qu’il s’y 
rendait, il enseignait la parole de Dieu à ses frères.

Serviteur désintéressé, Pasteur James a plus gagné sur le plan 
spirituel que matériel. Le gain spirituel impérissable qu’il a eu fut 
l’espérance de la vie éternelle. Il y croyait fermement. Tout ce qu’il 
a fait pour le Seigneur, il l’a fait en fonction de cette espérance. L’as-
siduité et le zèle pour le service du Seigneur, l’amour envers tout 
le monde, qui ont caractérisé sa vie sont l’expression de cette espé-
rance.

Pasteur James MUKENGESHAYI mourut en 1995 après avoir 
combattu comme un bon soldat du Seigneur.

Jean Félix CIMBALANGA WA MPOYI
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